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PENSEE DOMINANTE
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(Suite)

Par rapport à nous, l'Adoration revêt un double 
caractère: 1 Elle est notre principal devoir; 2 Elle 
est notre principal moyen de sanctilicati' r,—et ù ce 
double titre elle nous impose des obligations qu’il im­
porte de bien connaître.

I.—Principal devoir.—Le Vénérable P. Eymard dé­
clare formellement que “l’Adoration est la fin suprême 
de son Institut" et il veut que s’il forme des apôtres, 
ceux-ci "aient pour but unique de faire adorer le Saint 
Sacrement par tous les hommes, dans le monde entier.”— 
La raison fondamentale de toutes les Œuvres séculières 
ipii complètent la Société du Saint-Sacrement, est donc: 
l’Adoration. A tous par conséquent, dans la mesure 
où ils se sont engagés, s’adressent ces autres paroles du 
Père, intimant le grand devoir de l’Adoration : “Comme 
le service de l’Adoration est de soi-même le principal 
de tous nos devoirs, qui doit être préféré à tout, que 
personne n’omette, ne remette ni ne diminue les heures 
d’adoration qui lui sont assignées." Il dit encore avec 
une incomparable suavité: “Regardez l’heure d’adora­
tion qui vous est échue comme une heure du Paradis; 
allez-y comme on va au ciel, au banquet divin; et cette 
heure sera désirée, saluée avec bonheur; entretenez-en


